L’identité personnelle : Locke, Essai II, 27 « Identité et Différence »


L’identité (diachronique) : généralités

Principe d’exclusion sortale : (x)(y)(f)[(fx&fy&x≠y)((((E/T)(E/Tx&E/Ty)]

(1) Deux choses de la même espèce ne peuvent pas être en même temps à la même place

(2) Une même (seule) chose ne peut pas être en même temps à différentes places

(3) Deux choses ne peuvent pas avoir un même (unique) commencement

(4) Une chose ne peut pas avoir deux commencements

Principe d’individuation (identité diachronique/spatiale) : deux (occurrences de) choses sont (les occurrences d’) une même chose ssi elles sont de la même espèce et ont un même commencement d’existence/occupent la même place à un moment (n’occupent jamais deux places distinctes)

Principe d’identité diachronique (continuité) des corps inertes : un corps C est identique (à lui-même) en deux instants distincts ssi (a) c’est un corps simple (atome) qui existe en ces deux instants et de manière continue entre ces deux instants ou (b) c’est un corps composé (masse) des mêmes corps simples en ces deux instants et de manière continue entre ces deux instants

Identité diachronique primitive = existence continue de la substance simple (esprit, atome matériel) 

Identité diachronique dérivée = existence continue d’une chose complexe reposant sur l’existence continue des mêmes composants ou sur l’existence continue d’un composant principal

Critère de la continuité biologique : O2 à t2 est le même organisme que O1 à t1 ssi une seule et même vie est unie aux (= un même processus causal continu unit les ?) particules de matière de O1 à t1 et de O2 à t2 (cf. §4-6)
Dépendance sortale de l’identité : (x)(y)[(x=y)(((F)(x=Fy)]

Relativité de l’identité ((x)(y)(F)(G)[(x=Fy &Gx) ((x=Gy)]

Critère d’identité : (x)(y)(F)[(x=Fy) <—>((R)(Fx&Fy&Rxy)]

Le critère de la personnalité : la conscience

Le Self (soi) et la conscience 

 « La conscience accompagne toujours la pensée, elle est ce qui fait que chacun est ce qu’il appelle soi et qu’il se distingue de toutes les autres choses pensantes » (§9)
« Le Soi est cette chose qui pense consciente (de quelque substance, spirituelle ou matérielle, simple ou composée, qu’elle soit faite, peu importe) qui est sensible, ou consciente du plaisir et de la douleur, capable de bonheur et de malheur, et qui dès lors se soucie de soi dans toute la mesure où s’étend cette conscience » (§17)

« Si un être intelligent quelconque est capable de répéter l’idée d’une action passée avec la même conscience qu’il a eue la première fois, et la même conscience que celle qu’il a d’une action présente, dans cette même mesure il est le même soi personnel. Car c’est par la conscience qu’il a de ses pensées et actions présentes qu’il est soi pour soi-même maintenant, et qu’ainsi il restera le même soi dans l’exacte mesure où la même conscience s’étendra à des actions passées ou à venir » (§10)

Critère de la personne (personnalité) 

X est une personne ssi X est un être pensant et intelligent, capable de raison et réflexion, qui peut se consulter soi-même (it self) comme le même/soi-même (it self) (càd) une même chose pensante en différents temps et lieux (= conscience) [§9]

L’identité personnelle et le critère de la conscience

Le critère psychologique de la conscience-mémoire

Y est à T2 la même personne que X à T1 (le soi de Y = le soi de X) ssi Y peut avoir conscience à T2 (= peut se souvenir à T2) des pensées et actions (du soi) de X à T1 [§9 ; cf. § 19, § 24]

« Car si un être intelligent quelconque est capable de répéter l’idée d’une action passée avec la même conscience qu’il en a eue la première fois, et la même conscience que celle qu’il a d’une action présente, dans cette mesure même il est le même soi personnel. » [§10]

NB 1. Possibilité de l’existence interrompue de la même personne [cf. § 19 : sommeil ; § 20 : amnésie]

2. la csc/le soi de Y à T2 doit être la même csc/le même soi que celle/celui de X à T1 : même contenu, et plus ? (lien causal, continuité…) sans présupposer l’identité de X et de Y
Ce qui appartient à la personne
· tout ce dont elle se souvient : pensées, actions [« il restera le même soi dans l’exacte mesure où la même conscience s’étendra à des actions passées ou à venir », §10 ; cf. § 14, § 16]

NB: mémoire apparente et mémoire réelle ?

· la substance corporelle et éventuellement la substance spirituelle auxquelles est unie la conscience au moment considéré (non celui de ce qui est rappelé, mais celui du rappel) [cf. § 17 : la conscience dans le petit doigt]

L’identité personnelle distinguée de l’identité substantielle et de l’identité humaine

· Seule une substance pensante pense : donc une personne est une substance pensante

· L’identité de la substance pensante ne fait pas celle de la personne 

a) Il est clair que l’identité du corps n’est pas nécessaire [§11]

b) L’identité d’une substance spirituelle ne paraît pas non plus requise [§12]

NB sur les limites de notre connaissance des substances [§13, 25]
c) La même personne n’est pas forcément le même homme : le prince et le savetier. La résurrection assure l’identité du même homme : personne et corps [§21]

Le modèle de l’identité personnelle : identité de l’animal (par l’identité stricte de la même vie attachée à des particules de matière) (§12, 24)

Conséquences 
· possibilité d’une pluralité de substances pour une même personne [§13 ; cf. 19]

· possibilité d’une pluralité de personnes pour une même substance [§14]

Application au cas de l’homme

· pluralité d’hommes pour une substance : le prince et le savetier [§15]

· pluralité de personnes pour un même homme (cf. Dr Jekyll et Mr Hyde fin §14 ; §20)

Possibilité d’une alternance dans un même corps ou dans deux (corps//costume) § 24

L’identité de l’homme est celle de l’âme, du corps ou de l’union, mais ≠ csc (possibilité qu’une personne soit née de plusieurs femmes, et ressuscite) (§21)

L’importance de la distinction : intérêt et justice (immortalité, jugement dernier et jugement civil)

· Le soi a souci de soi (pas forcément de sa substance)  (§17) 

· Egalité passé-présent (§16)

· rémunération : récompenses et peines  [§18]

· La personne terme judiciaire (forensic) §26
· La justice humaine attache l’identité de la Personne à celle de l’Homme (§22)
